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Je voudrais vous partager ce qui m’habite en cette période que nous vivons te au début de ce chapitre.  

Un peu d’histoire sous la Révolution, les prêtres, les chrétiens et les religieux (et j’aurais pu ajouter Louis 

XVI, mais ne nous lançons pas dans la politique) n’étaient pas pires que leur prédécesseur.  

Mais ils étaient la génération qui a eu à vivre cette crise ce tsunami cette épreuve.  

Ils ont dû traverser le désert, la persécution, ils ont vécu dans la clandestinité, ils ont trouvé la mort 

comme les 300 prêtres laissés mourants sur L’Ile Madame non loin de La Rochelle  

Les uns et les autres payaient le prix des compromissions de l’Eglise de France, en tout cas du Haut 

Clergé, avec le pouvoir absolu. 

Les membres du peuple d’Israël qui ont vécu l’Exil à Babylone n’étaient pas pires que leur prédécesseur  

Guerre de 39 45  

 

Nous ne sommes pas pires que nos prédécesseurs dans l’Église ou comme MSC. 

Mais nous sommes la génération qui a à vivre une multitude de crises qui s’accumulent et 

s’entrechoquent  

- La Crise sanitaire due au Covid  

- Les Crises des vocations de Laïcs, de religieux et de prêtres dans l’Eglise  

- Notre diminution et le manque de vocations MSC et France et en Europe  

- La Crise qui fait suite à la révélation des ravages causés par la pédocriminalité dans l’Eglise avec la 

prise de conscience de la responsabilité de l’Eglise dans ce désastre. (et bien sûr nous nous 

réjouissons que la vérité soit faite et que les victimes soient reconnues comme telles...)  

Nous n’avons pas choisi, mais c’est nous qui avons à vivre cette situation. 

Je reviens à la situation de la Révolution française : L’Église de France était pratiquement anéantie. 

Et voilà que quelques années plus tard, au 19ème siècle la France a connu un formidable essor de la Vie 

religieuse, un essor qui voulait répondre à des besoins bien concrets de la population : le soin des malades 

des handicapés et des personnes âgées, et ainsi sont nées, par exemple les Petites sœurs des pauvres pour 

accueillir les personnes âgées ; le besoin l’enseignement avec la naissance d’Instituts enseignants pour les 

garçons et pour les filles. 

Et surtout je n’oublie pas le Formidable essor missionnaire qui a fait naitre une multitude d’Instituts 

Missionnaires dont le nôtre les MSC, pour porter l’Evangile au bout du monde, au point qu’au début du 

20ème siècle, on a dit que la moitié des missionnaires dans monde venaient de France. Je ne dis pas cela 

pour glorifier la France, mais pour souligner le dynamisme le renouveau quelques années après le tsunami 

qu’avait été la Révolution. 

À l’image de ce dynamisme et ce renouveau au 19ème siècle en France, Je ne peux m’empêcher de croire 

que de ces crises que nous vivons et en particulier cette douloureuse épreuve de vérité suite au rapport de 

la CIASE, avec toutes les conversions qu’il faudra faire, sortira un renouveau pour l’Église, pour l’Église, 

pour nous MSC et pour le monde ; et cela d’une façon que nous ne pouvons imaginer et dont l’Esprit 

saint a le secret. 

 

Nous avons à vivre cette époque et toutes ces crises, sans nous dérober, en nous laissant atteindre avec 

toute notre humanité et notre foi.  

 

Debout comme Marie au Pied de la Croix  

Nous avons à vivre le vendredi Saint et le silence du Samedi Saint, un samedi saint qui risque d’être long 

et douloureux  

Dans le compte rendu de la préparation du Chapitre « Nous sommes des humains fragiles devant 

l’adversité, mais nous sommes aussi des hommes de foi, consacrés au Christ et à sa mission comme 

MSC. » 



Je vois des signes :  

 Notre Pape et sa volonté de rendre l’Église plus simple et plus évangélique  

 « Promesses d’Église » 40 mouvements et associations de fidèles de sensibilité set de 

tendances très différentes se mettent ensemble pour répondre à la lettre du Pape 

François d’aout 2018. 

 Des chrétiens qui réagissent positivement à la réception du rapport de la CIASE 

 Et Notre chapitre bien sûr : nous sommes peu nombreux relativement âgés ; nos 

moyens sont limités, mais comme Pierre et Jean avec le boiteux de la belle porte, 

nous avons des choses à donner... 

2Co 6.9 on nous croit mourants, et nous sommes bien vivants 

Nous avons chanté dans le Ps 125 « qui sème dans les larmes, moissonne dans la joie il s’en vient dans la 

joie il rapporte les gerbes » 

Nous sommes en train de semer dans les larmes, mais ce ne sera probablement pas nous qui 

moissonnerons dans la joie ... 

Nous ne verrons sans doute pas ce renouveau, mais nous y aurons contribué, si nous vivons ce temps dans 

la foi, la pauvreté et l’humilité, dans l’espérance, la fidélité, la solidarité, et dans notre volonté d’être à la 

suite du P Chevalier Missionnaires du Sacré Cœur ; aujourd’hui et pas dans un monde idéal. 

J’entends Saint Paul nous dire dans la 1ère lecture « Le Seigneur, lui, m’a assisté. Il m’a rempli de 

force pour que, par moi, la proclamation de l’Évangile s’accomplisse jusqu’au bout et que toutes les 

nations l’entendent. » 

« Au nom de Jésus-Christ le Nazaréen lève-toi et Marche ! »  

N’est ce pas à nous que s’adresse cette parole aujourd’hui ?  


